4      THEORIE BU MOUVEMENT BE LA CHALEUR

exposes a raction des rayons solaires. Les mouvements que cette pla-
nete accomplit sur elle-merae et dans son orbite rendent tres variables
les effets successifs de la chaleur du Soleil. Si Ton plagait des thermo-
nietres clans les differents points de la partie solide du globe, imme-
(liatement au-dessous de la surface, on remarquerait des changements
continuels dans chacun de ces instruments. Ces mouvements de la
chaleur a la surface ont des relations necessaires avec tons ceux qu'elle
eprouve dans 1'interieur du globe. On se propose ici d'exprimer ces
relations par 1'Analyse.

Les grandes variations cle la temperature a la surface du globe sont
periodiques : elles se reproduisent et redeviennent sensiblement les
.memes apres 1'intervalle d'une annee. Ainsi la question consists prin-
cipalement a determiner le mouvement de la chaleur dans un globe
solide, d'un diametre immense, dont la surface est assujettie a 1'ac-
tion periodiquc d'un foyer exterieur. On fait ici abstraction des causes
propres qui pourraient faire varier la chaleur dans 1'interieur meme de
la Terre; car elles n'o'nt qu'une influence extremement borne.e sur le
systeme general des temperatures. Au reste, il convient d'etudier sepa-
rement toutes les causes qui concourent aux temperatures terrestres,
et de soumettre d'abord a une analyse rigoureuse les effets des causes
principales. En comparant ensuite les resultats du calcul et ceux do
robservation, on distinguera les effets accidentels, et Ton parviendra a
determiner les lois constantes des grands mouvements que les varia-
tions de temperature occasionnent clans les mers et dans Tatmosphere.

Si Ton suppose que tous les points de la surface d'un globe solide
immense soient assujettis, par une cause exterieure quelconque et
pendant un temps infmi, a des changements periodiques de tempera-
ture pareils a ceux que nous observons", ces variations ne pourront
affecter qu'une enveloppe spherique dont 1'epaisseur est infmiment
petite par rapport au rayon; c'est-a-rlire qu'a une profondeur verti-
cale peu considerable la temperature d'un point aura une valeur con-
stante qui depend, suivant une certaine loi, de toutes les temperatures
variables du point de la meme verticale situe a la surface. Ce resultateine Rccueil, t. VIII; 1839, p* 75-87)*
